
 

 

 

 

 
 

 

  

 

 

 

Depuis des décennies, la politique énergétique européenne a plongé EDF dans une 
importante crise financière, démantelé un service public historiquement robuste, et 
fragilisé les moyens de production, entrainant par la même, une rupture avec un 
corps social impliqué et engagé, l’entreprise peinant à maintenir les compétences et 
recruter.  

Face à cet enchaînement de mauvais choix politiques (délaissant les 
investissements, préférant les dividendes profitant avant tout aux actionnaires et 
concurrents : merci l’AReNH !), la conjoncture économique mondiale tend le 
marché, les prix de l’énergie flambent, au détriment de la facture des usagers. 

Ce choc énergétique doit enfin imposer de travailler sérieusement, donc 
collectivement à retrouver une souveraineté énergétique. 

La Cfdt  attend, du nouveau PDG, de clarifier le rôle d’EDF, de contribuer à 
l’assainissement des règles délétères de la régulation du marché de l’électricité afin 
de retrouver un service public de l’électricité pour le bien des usagers, de lancer 
concrètement la construction de capacités électriques nucléaires, hydrauliques et 
ENR qui restaureront une indépendance stratégique dramatiquement perdue.  

Luc Rémont devra aussi retrouver la confiance des salariés, lesquels sur le terrain, 
effectuent un travail considérable pour à la fois faire face aux sujets industriels, et 
accueillir dans de bonnes conditions les clients ayant réalisé avec lucidité que les 
sirènes de la concurrence au service public de l’électricité sonnaient bien faux. 
 

La Cfdt  prendra toute sa place et fera entendre sa voix su r ces sujets. 

Le 23 novembre 2022  

Luc Rémont nouveau PDG d’EDF  
 


